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La Croix-Rouge suisse
demain
Comme annonce dans notre edition du
15 juillet 1973, le programme de la der-
niere Assemblee ordinaire des delegues de

la Croix-Rouge suisse, qui s'est tenue ä

Lugano les 16 et 17juin 1973, comportait

un debat sur l'uEtude de la situation, du
röte et des täches de la Croix-Rouge
suisse dans line societe en evolution»,
etude realisee par deux sociologues,
M. Rene Riesen, de St-Stephane, d'une

part, et le Prof. Peter Atteslander, Dr en

sociologie de V Universite d'A ugsbourg, de

1'autre. Voici un bref resume de ce debat

quifut anime par le Prof. Hugo Aebi, de

Berne.

L'Etude prospective realisee par
MM. Riesen et Atteslander et dont une
partie est basee sur des interrogatoires
menes aupres d'une cinquantaine de per-
sonnalites releve notamment quelles sont les

tendances ä venir de la societe et leurs
repercussions sur les institutions humanitaires.
Elle doit fournir ä la Croix-Rouge suisse les

donnees qui lui permettront de determiner
ses täches d'avenir et de modifier au besoin
sa structure et ses activites au vu des objec-
tifs formules.

Le temps, en eflet, ne s'arrete pas, et Eon
doit eviter la Stagnation. Celui qui, ä notre
epoque en rapide transformation, n'est pas
pret ä se remettre continuellement en question

et ä s'adapter aux exigences de la rea-
lite, ne tardera pas ä perdre sa place.
D'autre part, un travail Oriente vers l'avenir
n'implique pas qu'il faille se debarrasser ä la
legere et faire table rase de toutes les traditions

pour faire place aux innovations. Pour
une organisation comme la Croix-Rouge
suisse, il convient plutöt de conserver les

täches et les objectifs qui ont fait leurs

preuves en les adaptant au besoin, compte
tenu de revolution. La Croix-Rouge suisse

doit done se demander aujourd'hui oü est

son cöte fort, oü eile doit apporter son aide,
dans quel domaine eile doit intervenir. Est-
ce toujours, comme il y a cent ans, les soins

apportes aux blesses sur le champ de

bataille? Autant de questions auxquelles
l'on se doit de repondre.
«Autrefois l'on interrogeait l'oracle de Del-
phes», releva pourcommencer le Prof. Hugo
Aebi, «tandis que de nos jours, l'on se sert de

pronostics et d'expertises pour connaitre
l'avenir.» Certes, poursuit-il, il faut se garder
de surestimer l'importance de telles etudes,
bien qu'elles soient indubitablement utiles.
Nous nous trouvons dans un train qui roule
de plus en plus vite, mais dont nous igno-
rons la destination. Aussi des discussions

ayant trait ä l'avenir doivent-elles s'engager
des aujourd'hui parmi tous ceux qui ont ä

coeur le destin de la Croix-Rouge suisse. De

son cote, M. Riesen precise encore le

mandat qu'il a requ et la maniere dont il a

conqu l'Etude qui reunit les principales
pensees emises par chacune des 50 per-
sonnes interrogees. Le «Rapport Riesen» est
done base sur des experiences vecues et des

opinions faites dans la vie pratique et quoti-
dienne et non sur des speculations nees dans
1'isolement d'un cabinet d'etude. «Que
voulons-nous etre et faire en tant que Croix-
Rouge suisse? Que pouvons-nous etre et

que pouvons-nous entreprendre?» Cette
question de principe en entraine une autre:
ä quelles exigences devons-nous satisfaire

pour garder notre place dans un domaine
d'activite donne? M. Heinz Locher, Dr en
sc. ec., chef du Service des soins infirmiers
de la Croix-Rouge suisse, qui participait au
debat, releva que la Croix-Rouge suisse ne

peut s'adonner en amateur ä toutes les branches

d'activite, mais qu'elle doit veiller ä ce

que chacune de ses activites forme un tout et
soit entierement accomplie. M. Hans
Schindler, Dr phil. et Secretaire general de

la Croix-Rouge suisse, est d'avis que la sante
publique represente Fun des domaines de

travail les plus importants oü la CRS est
appelee ä jouer un role essentiel. II s'agit,
d'une part, de la promotion des soins
infirmiers professionnels, de l'autre, des soins
infirmiers non professionnels qui doivent
avant tout etre developpes ä l'echelon des

sections, par du personnel qualifie; les soins

non professionnels aux malades sont
devenus aujourd'hui un complement
indispensable des soins hospitaliers. Toutefois,
la Croix-Rouge suisse ne pourra preciser et
concretiser son role en la matiere, soit dans
des domaines encore nouveaux tels que
soins preventifs, soins extra-hospitaliers,
centres regionaux de detection et de traite-
ment, par exemple, que lorsqu'une conception

nationale de la sante publique en Suisse

aura ete elaboree. L'on releve encore la
grande responsabilite qu'assume la CRS
dans le domaine du Service de transfusion
de sang.
Une autre question soulevee concerne les

prestations de secours de la Croix-Rouge
suisse: oü doivent-elles etre les plus
intenses: en Suisse meme ou ä 1'etranger
A Lugano, il ne fut evidemment pas possible
de sonder, voire de resoudre des problemes
en une heure et demie seulement. Le sens de

1'entretien, au cours duquel plusieurs per-
sonnalites du monde Croix-Rouge exprime-
rent spontanement toutes sortes de

critiques, etait de demontrer la necessite oü se

trouve la Croix-Rouge suisse de donner des

priorites ä son travail et reduire certaines de

ses activites, tout en en developpant d'autres.
Certains problemes de structures furent
encore abordes: la collaboration entre
sections Croix-Rouge et sections de Samari-
tains, ä l'echelon regional et cantonal, doit
etre intensifiee. De meme, la collaboration
entre les services centraux tels que le Secretariat

central de la Croix-Rouge suisse,
l'Ecole superieure d'enseignement infirmier
et le Laboratoire central du Service de
transfusion de sang doit egalement s'ameliorer
encore. Comment pourrons-nous arriver ä

obtenir une plus grande participation de

toutes nos sections? Par qui les decisions
doivent-elles etre prises et quelles doivent
etre les structures qui permettront de
fournir un travail efficace et tenant compte
de la realite?
Les preoccupations des sections ont egalement

ete relevees et l'on desire qu'elles aient
voix au chapitre lorsque le dialogue, sur la
suite ä donner ä l'Etude, sera engage.

En affirmant que la volonte d'aider devra
constituer dans la societe de demain egalement

le but immuable de l'activite de la
Croix-Rouge suisse, le Prof. Aebi resuma la
discussion, malheureusement beaucoup
trop courte et qui n'aurait, de toute faqon,
pas permis de mettre en relief les details de
l'Etude qui contient un grand nombre d'ob-
servations et de critiques dejä exprimees et
connues. Aussi un participant au debat
a-t-il conclu que, pour les responsables de la
Croix-Rouge suisse, l'«Etude, bien que
deposee, commence maintenant».
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